
 

Quand la petite chenille 
Se cache sous l’alchémille, 
Et que le petit vers de terre, 
Se frôle à l’herbe à Robert, 
 
Quand le grand Cerf 
Frotte son nez dans la bruyère, 
Et que les chevaux, 
Mange l’écorce du bouleau, 
 
Quand la mésange, 
Frôle avec ses ailes la pervenche, 
 
Et quand la limace 
Laisse ses traces, 
Sur le pissenlit 
Poussant à côté des orties, 
 
Quand la belette 
Chasse dans les pâquerettes, 
 
Et que la fauvette, 
Chante à tue-tête, 
Là ou le lamier blanc 
Pousse sur le lierre grimpant… 
 
Quand la nature s’émerveille, 
Elle nous offre des merveilles, 
Et là ou poussent les plantes guérisseuses, 
Nous savons la vie peut être heureuse. 
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